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Bazar Madawaska
tÔUfEÀU MAGASIN GÉNÉRAL

“■J Enseigne “Fléché Rouge” rue Victoria
entre chemin St Basile & Гhotel Windsor. ' ЙШ*

^OUBLIEZ PAS que là ghmàe vente de tâ^es 
Г Ae tontei sortes se terminera MERCREDI LE 2Ь 61- 

BEMBRE. І1 ÿ a encore un beau choix de 16 x 20 à

CHACUN

aussi autre grandeurs carré et oval, à sacrifice.

4¥i;
dans la place, déclara le Sauvage1 

—Et ici ?
-Ici ils n’ont pu faire de beurre 

de l'année, rien que de la colle. Du 
monde propre, pourtant 1 

—Xe m en doutais ; Ça va mal. 
fit celui-là, ‘il a dû s'endetter 

et subir des pertes ?
Oh, oui ! Il a perdu trois che-

J} feuilleton ©gricolTSL VT et,>d?r P0”';™8 ,en deoX епя' I <Saite «le !a semaine dernière.)
•»’ y Sir 11 est découragé lui aussi. Soni r_ ... . , i
O !■ CC l o encan est faite ; et ses filles sont La "flection méthodique il estj ?

rie charte ce taux rachis | rendues aux factories і sa terre eat p“ encore tr“ répandue cher les
impotiquée., cultivateurs. Elle est pourtant f%-| ,

—Il faudra voir à ça, il faudra cite à pratiquer, peu coûteuse, efj 
voir à ça, disait le sauvage en ho- une assurante dü succès Le urocé-

«eJCANDELAOLEKllg.^ U »»ÙU, WçU* L
de chez lui, Baptiste liêl» le toeu- V* ^ le8 réP°"dant aux.ca- 
nier pour lui demander si sa gau. raet ‘ree esaentiela que la variété 

La Noël menaçait d être triste au I driI°'e,ëtalt Prête' doit posséder; maturité hâtive, I
foyer de Baptiste Finette, Agathe, g„e utnon ” '* m*nnière flt si lonRe”f de l’épi, raideur de la pail- 
■épuisé" par des travaux trop rudes, 8 "Marche"" fit aussitôt Baptiste l”' rf!8Unee a“ maladiee- «te-- 

était à la veille de prendre le lit, et appliquant un coup de fouet au І "'Л trler * Iа main une fois ces 
y tenir compagnie aux deux plus|cheval, qui enleva le berlot à une IdP'a battus- !*• grains qui sont Irai

allure plus rapide. plus beauk, c'est h-dire bien hour-
A U fer,",e on ax'ait t,erdu des|du .Zlin "CtrouviWt'un^gte,^ riaD^n![T^ '

animaux de toutes les catégories, voix cria quelque chose * Ue A deux opérations intime-J
veaux, vache», cochons, etc, et la Mais Baptiste, t.ut préoccupé de Imen® **** : eh°ix dans le champ etl 
plupart, des autres étaient atteints Ice 4U* l’attendait dans un quart I ^rlage à la main I ■
d affections à symptômes variés. d heure K la ferme, n'entendit pas! І b® but de la sélection dans leI 

Les plus savants du haut, du bas Ichamp est de choisir Iç» épia ayant
et du centre du rang, tour à tour Lecture interdite aux femmesy9* 4a*l*tés de la variété que l’onl 
consultés avaient attribué ces mal- Hnmittniy possède. Pendant la végétation onl
heurs divers au vertigo, au mal de UrniTlttgC Дії examine aes plantée et l’on cherche
cornes, an mal jaune, aux lutins, одрр«4л ce!*®8 4“i mûriront le plus tôt, qui
aux loups garousou à quelqu; ma-__________I01** nne paille rigide èt1 un épiai
lé lice. | long. L’épi long est le meilleur in

Aussi en attendant le retour lu LJ nous falt Pla«lr d'apprendre і dice d’tm grand nombre de grains 
père de famille, les sages du rang Г°8. „ v" 2“® Au8uet« «‘ conséquemment d’un ben rende* 
avaient conseillé d'enfeimer, sans ;, , °, akerBr°ok, » obtenu ment (Je,épis sont arrachés àçom-
distinction. toutes les bêtes dans JJjJ P"X, ' Й6,Є roatDrit<S- “r ®hacu„ sait qu'.
l’é'ahle-écurie (aux fins de les y te- vin™ ,, " , à tout*s les Pr0" uhe Ь°п“« semence doit être bien
nir bien à la chaleur) ctd’uJr li Ca"*da f°°r lemeillearmûre Le battage se fait à» fléau si
bémlernent de poivre de sel et dej J t>Btatea “«ntagne possible, car l’emploi de la Utteu-
vinaigre, tant pour les cornes que i',n,i,L,u n • . .. N® est pratiquemment intitile 0our
pour la queue, plus des bouchons] nou4 )if , ‘ alB ® a obtenu,lune petite quantité telle et offreI
en cormier, pour les cornes, et desiD0.:ti ,,, ® Pretoi®r prix à 1 ex- 1 inconvénientdamélanger le graft, 
vesccs-de loup pour les incisions м п2іе JT, Fredenctoni * d'autres espace? restée, dans cet * 
faites à la quelle à cause du vertigo. L<scouer лijj?*'«n secret pour I te machine. Le grain peut égale-

lité. Si tous les cqltivateurs qui |tease, 
liront ces lignes, promettent de ne
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5
XVI P»Le Sauvage NOTRE SPECIALITE de CADEAUX DE NOEL est

sans égal et d’un genee TOUT A FAIT NOUVEAU- Prix Ж
* 1*9+de 35/ en mojtant. Les modèles sont si nouveaux qu’il faut

LS sVôirt pdur les A^Rfcêiiil-

•'fv»j unes enfants déjà malades. Bazar Madawaska1
\“Les vieux amis sont les meilleurs.” 

Le THÉ “RED ROSE" en a une foule, souvent 
jusqu’à trois générations dans le même fââtifflfc
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U CAFE "REDROSE» es# toa/ow* -ц-р- r 
traia dms des bottea doublement me liât і ец.crut qu'il ne punirait seul faire fa­

ce à la situation, et il dit à sa fem
КГ

' «
. .. ... - , L® Wage і la main consisté à

J'ai envie d'aller chercher le soi- LJnrt Г'" “ P °n ^ deuX choiair dane ““ taa de grain placée
I de leurs voisins, nous allons lefeur sur un® table, les graine, ui out les 
confier bien discrètement AéÉen- qualités de la semence On -met Ab'f ".K*l.— ™ LîiTZÎ Si". -------------

nnPa?nrlrr 1 US, nourris et difformes. On ne eoneer-1 T° Octave Couturier of the Town "of
-Umarichal sav^e ! Ah ! celui I he И^ ^^

qui soigne do secrette ? Ah ben - Choix minutieux de la semence qu’il tÏx Jrie" сГр „Ге ùn “ t’ ^

arrange-to, avec. Tu sa,s =0 que 1er ,1oit employer. Il choisit des tuber st Йя QU’оГ^ЬІ. î ’ LNo,i“ " ^ given tha, under .ud
ge s en disent. , uniform.. „ , 1 Р,0Я q° 0n aemble II croire et by virtue or a Power of Sale contained— Les gens en disent les cens , “ ™ grosseur, repré que l’on en eut largement résolu- kaacertai» Iu*etureof Mortgagebea-
,n .«„„є. bisesa62x«K«üü

r*. >■- -і-™ ^^
nos animaux. Ii_ ba -, A. , . ' , : e M**8 multiples avantageuses qu>p |2l1iJSlzabe<h' bée We, of the FIRST

çVT.“‘r’T*n“ï'i “ “ """ KS’Kr.'JSSsrs.il.t Baptiste ail atteler, pour un soin Ue désinfecter £a sem.nm. H.. Vo 'J office of the Regtatrar оГDeeds in and
voyage de dix lieues à la recherche * , , sa semence, de J Gaspard Boucher, B. 3. Д, (»г the County of Madawaika in Book>a„eaeaixueues a la recherche] tuer tous les germes de maladies ’ >Г*. *s aumber«76si,-M«f» 6a8to631

qui pourraient se trouver sur les —>——, I ^

tubercules, gale, pourriture sèche. I MjLfclO Ü'ôl* A “id ïndentuté of Mortgage, default
Ot homme ne paraissait avoir etc.. A cet effet, il emploie de la

de sauvage que son teint noir, ses formaline diluée dans l’eau à |-ni I K»tr*i “ТУЇ 1 j» W-ц ^ l'Of the Court Houe*, at the Town ofBd-
longs cheveux et un laconisme as- son de 1 livre pour quarante gai- * --------—

pronocé. Les gens disaient qu’il Ions d'eau. Il arrose le tas de pata- D*Pui*pluneurs années il existe ■**». theiKrarof theo'cïodt in 
avait presque perdu la voix dans tes avec un arrosoir et le recouvre k-Edmundston une mine d'or que mentim2fmdïuôîbed iu the'aaS'ti! 
des excès de boisson aux Etats L de vieux sacs antérieurement trtsm І 0і, 'ве™м*',е rofusef à exploiter. I denture as follows : 
nis, où, paraît il, il avait étudié la pés dans la solution de formaline IC>8t une m™B Чві і»«геж le.jcàl-1 'AH UwtcertMu lot, piece or parcel of 
médecine pour leschevaox dans les pendant denx à trois heures. En.rtlTateare dea alentoui»et pouf |wr. bring“u t^PedSVsrilit Aroe 8intte 
gros», Séco es, maisque l'abrutisse- suite les patates sont prêt®* à être ^ t'4
ment alcoolique lui ayant fait per- seméa II sème ses patates à 30 à “* tOU* *“ c“evaux el autna IM follow», td Wit: Begiquiug at a poet
dre tout son savoir, il ne soignait 36 pouces entre les laugs pou,pou O Г'Л M
pin» que par des procédés secrets, voir passer la sarcleuse facilement . 5
on ,1 ne divulguait à personne. entre les rangs, ce qu il fait» tou- ^ JSSSSlf

Mais les gens en disent tant ! |u. les trois ou quatre semaines ї(гоаИе

fdrt?ttoiffArtli along the said reset-- 
bien I Ted road hoythr 64 degree» weet*3 chains
«arsœwssafctifs

Voua aavez que cet engrais ^aét] Itak»Jt6:a- wJ«r t«** i tbw* south 34 plusieurs fois l’eugrui. d*«U*гаяяМСЛї52я» 

que vous payez dei prix ехІиДО- зо minutas w^t je Лаіпр to the place of 
Unts^qui ne donnent par
bous résultats. Z-д1 fis®,iï^iartinSetticmrntSonthanrtgnrn

U. cutiivHfurqui vient v«ére b“-
un voyage de bots ou autte chose Together with an bulUfugs asd lmpro"
11» ville devrait toujoursjs’eu fe- vemwte mereau andth*privilege» and 
tourner avue une charge de fumier. 2JSü»n«app«îaSSngr'0ne,D8 m ”

t МИ Îa.№
.. „. - - -.......fiis

]ч іг-ууУ »hÿf»7 ^1 1fîf& 8
gueux.

—Quel soigneux ?
—Le S ivage, du Lac ; le mari-

MORTGKGE SALE C

Effet prompt comme tmECLAfRi c
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à3:dn Sauvage,' qu'il amena le lende­
main, veille de Noël. v
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Chose sûre c’est qu’il ne parais- Pen^ant la saison N 'allez pas croi­
sait pas instruit et n'avait рач I air re 4u’ü néglige l’arrosage à la 
trop mecieu BoUiL.e bordolaise empoisonnée au

Quant il jasait un peu, il parlait jver* de Pans- C’est le seul moyen, 
à peu|près comme nous autres, mais Id**-'* d* se débarraaer des bêtes і 
il tutoyait presque tout le monde. I Ptttates et<l® prévenir les maladies.

A mesure qu’il approchait du 3e ^ J“9 ne vous en 4i%on' P** Pln*
rang le Sauvage parlait un peu plus °nK e P®01- que M' Dal8le ne *oit

pas content. Essayez cette petite 
récette que nous avons obtenue as­
sez difficilement. Nous sommes as 
suré que l’an prochain vous poorre* 
faire compétion avec avantage aux 
expositions auxquelles M. Daigh 
prendra part.

charroyer cet engrais qu’ils 
raient une bagatelle, quand 
souvent Ile l'auraient pour
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Adresser toute correspondance І feme N«60^)0 Ünhé
■ E-imûÜStoiV. R

Le Madawaska Use 15 t fs I «et
Edmuudston N. B. '

àu yde; visurtont il questionnait.
"Chez cet habitant ci," disait il, 

“comment ça va
—Pas trop ben non plus, répon­

dait Baptiste, une vache de morte 
hier.
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ville. .—Il y u quelque chose qui vapas J. CL B. ? SiJ G, B., :
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